
REVUE CANADIENNE316

d’agrandissement territorial pour aucun pouvoir non amé­
ricain aux dépens d’aucun pouvoir américain sur le sol de 
l’Amérique.” A Augusta, il a exprimé la même idée sous 
une autre forme. “ La doctrine Monroe, a-t-il dit, est tout 
simplement la déclaration de notre ferme conviction que 
les nations qui se partagent actuellement ce continent 
(américain) doivent travailler à leur propre développement, 
sans intervention extérieure et que ce continent ne doit 
plus être considéré comme un terrain de colonisation pour 
aucune puissance européenne.”

Quelle est donc l’origine de cette fameuse doctrine, dont 
tant de gens parlent par à peu près, mais dont un grand 
nombre seraient embarrassés de faire l’historique? Voici 
les circonstances qui la firent naître et se formuler. On 
sait que, durant la seconde décade du XIXe siècle, les 
colonies espagnoles de l’Amérique se soulevèrent succes­
sivement contre la mère patrie et conquirent leur indépen­
dance. L’opinion publique aux Etats-Unis avait suivi ce 
mouvement avec une ardente faveur, et finalement le Con­
grès et le président reconnurent formellement l’indépen­
dance des jeunes nationalités hispano-américaines. Sur 
ces entrefaites on commença à se préoccuper, dans le 
monde diplomatique, d’une intervention possible de la 
Sainte-Alliance afin d’aider l’Espagne à triompher de ses 
colonies insurgées contre sa domination. La Sainte-Al­
liance était formée par la Russie, la Prusse et l’Autriche, 
et avait pour objet de comprimer les idées et les mouve­
ments révolutionnaires. Ces rumeurs causèrent une vive 
excitation aux Etats-Unis. Le président Monroe, en ces con­
jonctures, crut qu’il était sage de consulter un des fonda­
teurs de la République et l’un de ses plus fameux prési­
dents, le célèbre Jefferson. Celui-ci lui répondit longue­
ment. Sa lettre contenait ce passage: “ Notre première 
maxime fondamentale doit être de ne jamais nous laisser 
entraîner dans les querelles qui troublent l’Europe; la
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